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L’éducation au coeur de nos préoccupations !

Depuis plusieurs semaines, nous voyons se multiplier aux abords des établissements scolaires de notre ville des mouvements 
de mécontentement des équipes enseignantes qui réclament plus de moyens pour pouvoir accueillir leurs élèves dans de 
bonnes conditions. 

Il faut dire que la prochaine rentrée scolaire se prépare dès maintenant et que la réduction de 692 millions du budget alloué à 
l’Education Nationale inquiète de la maternelle à la Terminale ! 

Ainsi, au lycée Guillaume le Conquérant, la Dotation Horaire Globale, c’est-à-dire le nombre d’heures d’enseignement 
allouées par le rectorat à l’établissement pour fonctionner, entrainera la fermeture d’une classe de seconde et d’une classe de 
première, la perte de plusieurs postes d’enseignants, la suppression d’options ou de spécialités, sans oublier des effectifs pou-
vant atteindre 35 élèves dans les classes de terminale. 

Dans nos deux collèges également, les professeurs sont inquiets et mobilisés. En effet, alors que le Conseil Supérieur de l’Edu-
cation s’est positionné à l’unanimité contre « le choc des savoirs », la mise en place pour les classes de 6ème et 5ème d’une 
nouvelle organisation des cours de maths et de français en groupes de niveaux pour la prochaine rentrée est maintenue. Pour 
les enseignants, ce tri social des élèves, sans moyens supplémentaires, sera contre-productif et accentuera immanquablement 
les inégalités scolaires, la détérioration des emplois du temps et la suppression de dédoublements ou d’options. 

Enfin, alors que la nouvelle ministre a assuré qu’il n’y aura pas de suppressions d’emplois dans le secteur scolaire malgré le 
coup de rabot budgétaire, c’est un courrier d’une toute autre teneur qui a été reçu à Lillebonne. Ainsi, « dans le cadre de la 
mise en oeuvre des priorités nationales et au regard de la situation des effectifs dans la commune à la rentrée 2024 , l’Inspec-
trice académique a décidé d’effectuer le retrait d’un emploi à l’école maternelle Glatigny et un retrait d’emploi à l’école mater-
nelle Elsa Triolet ». 

Nous sommes mobilisés aux côtés des équipes enseignantes et des parents d’élèves pour montrer notre mécontentement et 
refuser l’application d’une logique purement comptable de l’éducation de nos enfants. La baisse démographique que traverse 
notre pays devrait être, au contraire, l’occasion d’améliorer les conditions d’apprentissage des élèves, les conditions de travail 
des enseignants, la prise en compte de la difficulté scolaire, ou encore l’inclusion des élèves à besoins spécifiques. 

Nous avons aussi sollicité l’appui de notre député pour interpeler la rectrice d’académie sur la situation spécifique du collège 
de la Côte Blanche qui intègre le périmètre du Quartier Politique prioritaire de la Ville : force est de constater l’incohérence 
entre cette situation nouvelle et les moyens attribués à l’établissement.
Nous avons également alerté notre sénatrice qui porte au Sénat une proposition de loi visant à renforcer le poids de la com-
mune dans le maillage scolaire et à faire cesser ces retraits de poste une année pour la perte d’un ou deux élèves alors que, 
comme c’est le cas à Lillebonne, les prévisions d’effectifs pour l’année suivante sont en hausse. 

A nos yeux, l’enseignement public est un investissement pour l’avenir et rien ne justifie de telles mesures d’économie.

Lillebonne autrement


